
  

 

 et SE-UNSA de Haute-Savoie appellent à une action de grèves et des manifestations le 1er février  

2024. 



 

De plus, premier jour en exercice pour Amelie Oudéa-Castera et 

première attaque frontale contre l’école publique et laïque. Ces propos 

sont d’une extrême violence pour les personnels qui s’épuisent, par 

conscience professionnelle, à faire vivre l’Ecole publique au quotidien, 

malgré des moyens très insuffisants. La nouvelle ministre de l’EN a dit 

ses regrets d’avoir blessé certain.es enseignat.es. C’est très insuffisant. 

Nous exigeons des excuses publiques envers tous les personnels tant la 

colère est vive dans la communauté éducative. Mais nous exigeons 

surtout des actes pour répondre à toutes les préoccupations de la 

profession : salaires insuffisants, conditions de travail dégradées, 

manque de moyens humains (enseignant.es, AESH, personnels de vie 

scolaire, personnels médicaux-sociaux…) et matériels, attractivité du 

métier. Or cela n’est pas dans les projets de la nouvelle ministre ! 

Les organisations syndicales FSU, FNEC FP-FO, CGT Educ’Action, 

Sud Solidaires et SE-UNSA de Haute-Savoie appellent donc les 

collègues à exprimer leur colère face aux politiques de l’école du tri 

social, mais aussi leur détermination à obtenir des moyens pour l’école 

publique en étant massivement dans la rue et dans la grève le 1er février. 

 

Jeudi 1er février 2024 

Rassemblement 14h devant la 

 préfecture d’Annecy  


